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André Schwaar 
 
Nous ne connaissions pas très bien A. Schwaar. Nous le côtoyions 
régulièrement dans le cadre de l’ACADÉMIE mais pas suffisamment  pour 
bien en parler. 
C’est pour cette raison que j’ai rencontré, il y a une dizaine de jours environ, 
un de ses amis les plus proches, Dominique Fornage. 
D. Fornage m’a raconté avec passion et sincérité sa rencontre et sa longue 
amitié avec André. 
Je vous livre donc ses impressions. 
 
Dominique a rencontré donc André en 1983. Ce fut comme un coup de foudre, 
un flash. Il fut totalement subjugué par la présence et le charisme du 
personnage. Pendant plus de 2 heures, Dominique buvait les paroles d’André, 
il ne voyait plus personne autour de lui, il était sous son charme. Et les liens 
tissés ce jour-là sont restés indéfectibles et très forts jusqu’à la disparition 
de son ami. 
 
Pour lui, André était un épicurien, un mystique passionné, un personnage 
attachant et très cultivé. 
Il était d’une grande gentillesse, donnant sans compter, partageant avec ses 
amis, toujours à l’écoute des autres. 
 
Sa vie, c’était la musique et le vin, en fait l’art en général. Il assistait 
d’ailleurs à tous les concerts donnés à la Fondation Gianadda. 
 
C’était un personnage parfois ambigu ou surprenant, un peu « Vieille France », 
toujours d’une grande distinction, mais cependant avec des flashs futuristes, 
parfois visionnaires. 
 



Il fut nommé Monsieur « YQUEM » par rapport aux liens qui l’unissaient à ce 
cru. Il se rendait souvent au Château Yquem, il avait  d’ailleurs gardé des 
liens privilégiés avec M. de Lur-Saluces . 
 
De plus, il connaissait bien l’histoire de toutes les grandes familles viticoles 
bordelaises.Dominique a pu s’en rendre lors de nombreux voyages qu’il a 
effectués avec lui. 
 
Dans les 1ères rencontres avec Dominique, André lui a fait de merveilleux 
cadeaux en termes de découvertes, notamment Un Cheval Blanc 1947 et des 
YQUEM 1967 qui resteront à jamais gravés dans sa mémoire.  
 
Mais, un des traits marquants de son caractère, fut vraisemblablement sa 
discrétion. 
En effet, tout au long de sa vie, il fut d’une grande réserve, ne se livrant à 
des confidences que très rarement et que dans des moments de grâce. 
C’était un solitaire, mais en sa compagnie on passait de merveilleux moments. 
 
Dans les dernières années de sa vie, il s’était retiré. Et il est parti comme il a 
vécu : seul, sans faire de bruit, en toute discrétion. 
 
Pour son dernier voyage 12 personnes très émues (6 hommes, 6 femmes) 
l’accompagnaient. 
 
Pour conclure, je peux témoigner que je n’ai vu que du bonheur et des étoiles 
dans les yeux de Dominique à l’évocation de ces délicieux souvenirs, c’est vous 
dire toute la richesse et la grandeur du personnage. 
 
 
 
 


